
79L         Cassé.

Depuis y a pas longtemps, depuis que tu l' connais,
Qu'il s'est montré géant, qu'il t'a dit, je promets,
Tu t’en vas, tu m'oublies, comme' un jeu d'habitudes,
Tu t'en fous, tu t'enfuis, d' mon triangle des Bermudes.
   Depuis qu'il a triché, ce qu'il ne savait pas,
   Pour mieux te voir glisser, doucement dans ses bras,
   Moi, j' m'enfonce dans la crème, je me noie de fumée,
   Et quand bien, et quand même', je n' sais pas t'oublier.

Je m’enfonce dans les songes, j’ bois sur nos nuits d’été,
Ça  me pique, ça me ronge, je n’ sais pas m’en aller.

Cassé dans ma tête.
Cassé dans mon cœur.
Cassés les « peut-être ».
Cassé le rêveur.
  Cassés les « demain »,
  Cassé dans l'alcool.
  Cassées les idoles.
  Cassé disparaître.
Cassé mon bien être,
Besoin d'une' fenêtre,
Pour n'être plus rien.

Il t'a offert son corps, son paradis en or,
Son futur, son passé, ses images dépassées.
Toi, tu dis, que tu prends, que tant pis pour avant,
Que si ça fait pleurer, t'as rien à regretter.

Je m'enfonce dans les songes’, j' bois sur nos nuits d'été,
Ça me pique, ça me ronge, je n' sais pas m'en aller.

Cassé dans ma tête.
Cassé dans mon cœur.
Cassés les « peut-être » .
Cassé le rêveur.
  Cassés les « demain ».
  Cassé dans l’alcool.
  Cassées les idoles.
  Cassé disparaître.
Cassé mon bien être,
Besoin d’une’ fenêtre,
Pour n’être plus rien.
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